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*1LE PRIX COURANT"I Montréal.

ABONNE RECONNAISSANT

\ýou,;. publions lat lettre d'un abonné
yW nouIs remercie et se mun11tre rec<in-
e-'isant des quelques renseignements

Isque nîous ]ui avons doilirc's sur sa
mandice. Sa reconnaissance nou fa it

'lcet elle lui fait honneur.
Nous profitons de cette occasion pour

'appeler à nos abonnés que nous somimes
.1 'i i-reeit à leur disposition plour touts

enseignemnents dont Ils lpourrit
''besoin au point (le vue 'affaires.

Nlsnous efforcerons toujours de les
* c -igner aut iux de- leur-,nta(~s

Hill], Qué., 2 Déc. 1911>
* '"hMartel, Epicier, coin des rues

I>ae et Alibert.
L1e Prix Courant-

Montréal.
Ivous accuse réception de vos deux

* urs reçues ces. jours derniers nîluis-
isant sur les informations que je vous

udernandéesi dernièrenment par corres-

le viens avec plaisir et juEtice vouts
Plsenter mes plus sincères remercie-

'I'l5 et vous suis -très reconnaissant
"'toit*, votre dévouement dans lln-

* icommercial de
Votre humble et dlévoué serviteur et

.JOSEPH MARTEL.

LES QUARTIERS DE RESIDENCESk

Omnibus électriques vs Tramways

La semaine dernière nous avons dé-
il',otrT la nécesité, croyons-nous, (le ré-

ver dans la ville de -Montréal certains
~Snous avions dit des oasis, où les

lýunnes ennemies <lu bruit pou.rraient
I1ýr en pe a iex sasavoir à souffrir du

arm 4te fntnécessairement lefs
.îcs partout où Ils p)assent.
Nous parlions principalement de la
-Dorchester et de la rue Sherbrooke

surleiîel&-snos lie colip]rendrloIs pas
<mue l'oî fit passer les tranîiwa>s.

Vl pe rson ne bie n aut courant du &<' n-
l inent <tes gens qui habitent ces deux
i aes et lus rues, avoisinantes nous dit
que ce neý serait, en effet, qu'un cri de
rcývolte dans et tte belle partie dle lat ville.

i ]ou y installait une ligne de iranîways
avec se-s rails et soni tro"'ey. C"est une
d itsgrAce (l ne faut pas infliger à ii ne
aussi belle partie dle lat ville recherchtée
.1 us parsl Is promnieuris.

Mals, nous <lit-on d*autre paut, cette
partiec de lat ville a besoin comnmne les au-
:rc's d'entrer dIans le mouvement. Poulr
euux miêmes, les gens qud habitent ces
rmues on t b)esoin dte mioNoîs <le transport

rapide et, leut-etre, au lieu d'y faire oh-
ject ion, apprîou vera ient-ils )I 'dée dIètre
<tessvrvis, comme le sont ceux qui ha-
tdten - la 5e avenue, à New Ybrk. pair <les
oimnibus électriques. Il ei existe à Lon-
dres, à Paris et ailleurs qui donnent la
plus grande satisfaction. Sans aller bien
loin. Toronto al ses omnibus iélecties
qui font lin excellent service. Pourquoi
.Montréal n'auvait'elle pas, elle aussi, des
onmnibus électriques pour resservir les
quarti-ers de résidences ?

C'est certainement une question qui
mérite qu'on s'y arrête, car -les omnibus
eltctriques n'ont pas à passer sur <les
rails rigides, ýsonores et bruyants. Ies
onilbus électriques sont loin d'avoir la
lourdeur des tramîways; Ils ne mécessi--
tent pas commne esf derniers, des réfec-
tions continuelles (les rues; lie n'ébran-
lenît pas les maisons, au même degré du
moinis; avec eux, l)as de trolleys qui dé-
parent les rues et 'pas de cessation de
service pour cause de réparations ou de
réfection des voies comme avec les tranm-
ways à rails.

Si réellement le besoin de moyens
de transport se fait sentir dans les quar-

tiers die réiecsqui en siont <lépour-
%'il-, nous nous rangeons à ce, avis que
l'onmnibus électrique est pîréférable au
tranmway à rails.

LA RECIPROCITE AVEC LES ETAT8-
UNIS

C'omme nos lecteurs le savent, les né-
gec-iateurs dl'un traité de réciprocité enLre

leCaniada et les Etats-Unis ee sont 6é-
parés. après plusieurs conférencee à Ot-

tasans arriver à aucun résultat. 1l
est vrai que les Ilél,'giués amôriýcain-s s'eu
s;on lrc4ot}rnéê chez eux avec J'entente

que les négociateurs se réuniraient de
nouveau à bref délai à WNa.'hington. Les
délégués canadiens iront donc faire un
tour- dans la capitale politique des Eta.t&
Unis et il sera -de nouveau question de

<iévclol>îer davantage les relations coin
unerciales eîî,tre les deux pays.

Nous ne voyons pas, à franchement
parler, qluel genre de traité de réciprocité
nions piourrions passer avec les Et;ats-
Iunis. Si les tarifs des deux pays frap-
paient le5 même's articles de droits à peu
près semblables, Il y aurait un grand
obsitacle dle moins à sur-monter Mais
nous n'en sommes pas3 Jà; notre tarif
est bien moins élevé que celui des Etat-s-
Unis.

Alors que nous avons un tarif de re-
venu et légèrement protectionniste dans
certains cas, les E)tats-UnLý ionj %élevé
leuirs barrières douanières3 à un point tel
que leur tarif est non Eeuiement protec-
tionîniste à haute dose, mais sou-vent pro-
hibitif, De plus, Il semblerait qu'en ce
qui se rapporte aux produits canadiens,
ce tarif a été étudié pour gèner notre
commerce d'exportation sur les Etats.
Unis,

Il nous faudrait enlever bien peu de
chose sur les~ droits actuels pour per-
mettre aux article# américains, sur de-
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